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Le 12 septembre 2011, en France, un camion a fait l’objet d’une détection positive de 
radioactivité. Ce camion contenait des poussières issues d’une aciérie située en Belgique. 
L’organisme agréé (experts en radioprotection) en charge de l’installation a commencé à 
prendre les mesures nécessaires pour identifier l’origine de l’incident, pour en mesurer 
l’étendue et pour protéger les individus et l’environnement. Ceci avec le mandat des 
autorités compétentes, avec pour objectif de décontaminer l’ensemble des installations 
potentiellement contaminées. Des mesures effectuées sur le terrain permettrons de conclure 
à la fonte d’une source radioactive de Césium 137 dans le four électrique, cet incident sera 
classifié Ines de niveau1. La présentation met en évidence la difficulté à faire cohabiter des 
structures industrielles différentes, à savoir : le monde du nucléaire et le monde de la 
production sidérurgique, chacun ayant ses propres règles et habitudes. L’expert en 
radioprotection a du se familiariser avec un processus qu’il connait peu afin de s’assurer de 
maitriser l’ensemble des flux susceptibles d’être contaminés, avec pour exemple le schéma 
suivant reprenant l’ensemble des sous installations potentiellement contaminées.  
 

 
Lorsque l’étendue de la contamination a été clairement définie, Il a fallu essayer de 
segmenter et confiner les zones pour réaliser la décontamination. En effet la superficie d’un 
site industriel en production n’a rien de comparable avec les surfaces des zones contrôlées 
habituelles. 
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La décontamination de base s’est effectuée par l’aspiration des poussières contaminées et 
leur conditionnement en unité de type BigBag. L’expert en radioprotection a également été 
confronté au problème, qu’en fonction des endroits/installations du processus, cette méthode 
de base n’était pas suffisamment efficace. Il a donc fallu trouver des alternatives afin 
d’atteindre l’objectif de niveau d’activité surfacique défini. 
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L’expert en radioprotection a donc dû gérer non seulement le chantier de décontamination 
radioactive mais a également dû mettre l’installation en sécurité quant à la reproduction d’un 
tel évènement. Ceci s’est traduit d’une part par la vérification de l’ensemble des matières en 
stock et d’autre part vérifier la sécurisation par les portiques de mesures existants.  
 
Au terme de ce chantier de décontamination (de l’ordre de 650h de travail pour les 
responsables de la radioprotection) et de la collecte quasi complète des poussières 
contaminées (de l’ordre de 775 tonnes), l’activité de la source initiale a été estimée à 37,5 
GBq de césium 137, au moyen de 1600 échantillons. 
 
L’ensemble des étapes réalisées pour décontaminer le site seront présentées lors de la 
présentation orale, sur base chronologique, en précisant les interactions entre les différents 
métiers, en donnant les mesures de protection mise en place, et au final en précisant l’état 
actuel du stock de déchets générés. 
 


